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Le 1er janvier 2021 le Royaume-

seillers parmi les plus anti-

-

(hiver 1709), avec une chute de la production de 30% 

au cours du 1er semestre 2020. Par ailleurs, le taux de 

2016, celle-

 

   

1% du PIB), les conditions de concurrence (pas de dum-

 

 

tions entre les iles britanniques et le continent. En effet, 
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ment. 

comportement de la part des entreprises sur le Royaume-

 (Standort). 

 

ne seront obligatoires que dans 6 mois dans le sens UE-

de 20%  au cours du premier trimestre provoquerait un 

recul du PIB de 0.6% et, respectivement de 1.3%. Par 

nent pas en compte les flux de services, comme le 

montre le graphique 5.  

Un impact lent sur la croissance britannique 

 

ou non sur des tarifs douaniers de type OMC. Toutefois, 

faudra un certain temps pour mesurer pleinement toutes 

observe un ralentissement de la croissance avec un rythme 

dentes. Mais, 

au Royaume-

depuis la mi-

 

Fig. 3 :  Impact sur le PIB sur le long terme 
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long terme du Royaume-  

soit dans le secteur industriel (automobile par exemple) 

ou dans le secteur des services financiers, en raison no-

 

  

autre facteur qui devrait faire reculer la croissance poten-

- œuvre immi-

 

-Uni 

 fluides 

automobiles et pharmaceutiques).   

sible ralentissement de la croissance potentielle au cours 

terme. Au total, la croissance potentielle pourrait passer 

 

 

ment 
 

-

pas reculer subitement. Mais ces entreprises vont pren-

dre en compte dans leurs calculs le facteur Brexit, par 

 frictions 

Mais il en 

Au final, 

tissement de la croissance britannique augmenteront.  

 

 

da CETA et 2/ sans accord (OMC) 
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Fig. 6: Taux de croissance des facteurs de production  

 


